
~f1SE AU POI:\T D'C:\E HE.\CTION 

D'HE~IAG(;LUTINATION PROTEU\IQl'E poen. LA PESTE' 

par n, NÜ:L et 1\1. BALTAZAHI>. 

La multiplicité des n'action~ sérologiques dans la peste et le 
nombre considénJlJle d('~ traYllllX qui leur ont été consacrés (1,2) mOIl­

trent qu'aucune d'elles n'cst plcinement satisfaisante el que leUl' valeur 
pratique est Iimit~c, en d"hors des ::lpplicalions expérimentales. 

L'agglutination, malgré lt's difficullés auxquelles on se heurte 
dans la preparation de suspensions homogènes el stables, reste tou­
jours ln réaction de h:,se. La fixation du l'ompll;mcllt, depuis l'emploi 
de la fraction lA (:l) cOll1me antigène par Chell, Quan ct ;,\Ieyer (4), 
est dl'\"rIll1e la méthode de chnix, mais sa sensihilité n'est p:1S supé­
rieure H l'ellc des autres tests, cn particulier dc l'agglutination. 

Héccmmpnl l\mirs (fi), pnis CI1I'I1 (t)) onl mO!l[I'~ qm' l'hémag­
gllltination de Kl'Ogh, ~Iorth cl \\'arhurton (Î) étai! npplirahle ft la 
poste. ~Iais nous estimons, à la suite de recherchcs sur lù \"aleur pril­
tique'comparée de ql,clqucs n;aetiulls sérologiques (trayail en COl1rs de 
rédactiun) que celle méthode n'est pas encore entré'e dans le dOll1aine 
prntique et qllC, pOlir de nombreuses raisons ellè ('sL très ill('i'iiellrc 
nux deux tecÏlniques précitées. D'ailleurs de par SOIl Jlrincipe' même 
(adsorptioll de subslnllees nnligeniqlH's de nn[llre [lolyosidiqllc), il 
semble logique qu'il cn soit ninsi, él:l1lt dOllné cc quc nous sayons de 
la nature de l'anligèlle pesteux. 

TOUl' les traynux modernes ont en l'n'ct montré que les frac­
tions ptll'ifiées, antigélliques ct imlllullisantes de Pas/el/relia [ll's/is sont 
des protéincs, parfois associées à ulle faible proportion de polysac­
charides, selon le procédé adopté pOl1l' l'extraction et la ruril1cntion 
p. 5, 8). 

Cherchant à mettre au point, pour la détection des anticorps 
chcz les rongeurs résistants ft la peste, une réaction ùe haute sensihi­
lité, nOlls avons pense à uliliser la modilicatiol1 :lpportée p:!l' noyù~n 

• Annales de l'Institut Pasteur - Janvir-r 1954. 
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(\l) ~\ la réacti ln d'hénwggllltinntion de Keogh. On sait que c('l Huteur, 
grace au tanl age préalable des hématies, Iwrvient à /1xer sur celles-ci 
des antigènes de nature protéiniqlle ct les rend ainsi ngglutinnhles )l:1I' 

les antisérull1~ correspondants. Pour l'antigène tuLerculellx, Boyd('n (!I) 
(puis Grabar, Boyden et coll. - Hl) a mis ainsi en évidence une réaction 
d'hémaggluti,l:\lion protéinique plus sensible, mais d'interprétation plus 
délicate que la classique réaction de ~Iiddlebrook ct Dubos (11), 

~OllS disposions d'autre part d'un aniigèlH' pesteux purifié, la 
fraction lA (::), dont le PI' K, F, ~leyer avait bien voulu, lors de sa 
venue fi Téhéran, nous remettre un lot important. Ccl antigène :\\'ait 
de plus )'av:lIltar;e d'être totalement inactif d:ms l'I:émagglutination 
j:ü!yosiùique comllle Chen {(1) l'a signalé el COlllllle nOLIs l'ayons nous­
même consta té. 

• 

A - TECIIl'HQCE DE LA HEACTION 

La techniquc de b réaction est dans ses grandes ligncs celle 
de Boyden (~). Unc seule modification importante y a été n)lportre, Ic 
remplacemcnt de la sédimentation spontanée des hématies fi la tcmpé­
rature du laboratoire ou il + 4° par unc ccntrifugation modérée ct 
('ourtc. 

Jo) Mn/éricl et Réactifç. 

1) \'erreric - N'utiliser que des tubes à hémolyse cie 10 à 1 t" l111 

(h' diamètre intéricur, à [on(l régulièremcnt hémisphériCJue, tout 
tubc présentant (les irrégularités dans ln [:lhrir::ltion devant être l'l'jeté. 
Cette double condition est nécessaire pour obtcnir Ulle bonne sédilllcn-
1;1tion ct ulle réérnnlsion facile du culot. 

Ces tubes, en verre neutre, de\'ront ètre très propr('s; nprès 
immersion dan~, le mélalltic slIll'o--chromiquc de Kuss, jls seront très 
sl)igncuselllCnt lavés :', l'l'an courante plIis bidistillée 1'0111' (qil11inH 
t!Jute tr:,~e d'acide. I,'jnobscr\'ation de ccs pré('aution" IH'Ut illllucr 
'c<)I,~i(h;r,lblcm(,llt SUl' L, s,~w;jIJilit(~ (le ln l'l':\dion, 

'2) Eall dis!iWe - :'{c sc s{,r\"il' d:ms h pn;pnr:dioll des ré:u;tifs 
l'l dtl I\'nu pll:.:.,i{;lot.~i'lt!(~ qnl~ d 1

e:n.l ~,id~:-'lilI(!e :tfin d't~liil,iilrr ll's trclCC~ 
t!t: etli\n~ qlli p,)tl ... .\;,.',lt r~l,:s~e(' la f('::iclinn (12), 

::} J'rn,ill:'!,': c!u'!i!/(!U,,:: - p\lrs. 
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4) ]~'all physiologiql/e - A Ç) p1.00U de chlorlll'c de sodilllll. 

5) Hématil's de //l01/101l - Prèll;yemcnt ascptique et cOl1~e[,\:lli(Jn 

ft + 4° cn solution d'Alsc"cr lllolliliée (1:), à raisoll de !l'U III 1 dl' sallg 
)Jour rJ.O 1111 de liquide COllseryalcUL l;tiliser après :1 jours ct jusqu':,! 
~ l>CmUillcs. 

Ko 2 : 

- SolulilHl (\'Alsc\'er: 

Glucose 2;05 f, 

O,HU g 
O,4~ g 

Citrale lrisodique 
Chlorure de sodium 
Eau distill{'c 100 ml . 

- Ajusll'l' à ]lJl G,I avrc unc' solulion d'acide cilri'IuL' :\ JO 0/ •. 
- Slériliser à 1150 pelldanl 20 minutes ou par filtratioll. 

Ij) Soll/tio/lS salées lalllpol/lIées­

Eau physiologiquc . 
Solulion de PO.1 Eth à 0,15 ~1 

Solulion de l'U.~ ?\a2 II à 0,15 :\1 q.s.p. 
Eau physiologique . 
Solution de PO~ Klb à O,li) :-'1 
Solution de P04 ?\a2 H à 0,15 ~I <J's.p. 

40 ml 
~~ ml 
pH y,1. 

40 ml 
12 ml 

]11·J Î ,'2. 

7) Soll/tion cl'acide lalll/ique - «( .\cidulll tanlliculII pur. le\".­
Gorlitz - Deutsehl:llld Il. Solution en cau physiologique :\ l p, I;j.OIlO, 
à préparer extclllporallélllent, les SOllltiolls diluées Ile se conser\':fl1\ 
pas. 

R) AllliIJà/(' - (,Fr;\ction JA - Lol ~ïS·-~:1-S-lIoojlcr FOllllllatioll, 
Uniycrsily or Califomia - 10 :-\ovemhre H);)~ n. Solution ell cau snl0e 
tamponnée ù pli li,~ titrant O,ïüO mgill1l ou 1 mg/ml. l;issonùrc soi­
gncusell1cnt. Centrifuger el décanter pour avoir lIll liCJlIidl~ antigénique 
clair, à peille 01':t1l'SCl'1l1. ?\e pas util!ser de tube cn matiè'rc plaslilJlll' 
pour la ccntrifugation. 

D) ShI/ill de !rI/Jin 1I0/'/IIal - Après inncti\'nLioll, faire unc solu­
tion au 1;250 Cil cau physiologique. 

10) 1111 Illl/lIséru ms - Inactivation 1/2 heure il 5(jo. 

2°) Techlliqlle de la Réaction. 

1) Lavage des hémalies - Après séparation du liquide cOllsena­
teur, lavcr Lrois fois à l'cau physiologiquc. Ccntrifuger à 2.000 t;1I: 
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pendant JO minutcs. Hcmettrc Ics hélJlatics en suspension en solution 
salée tamponnée il pH 7,'2 au tnllx '2,5 °10' 

2) Tal/Ilage des hématies - :"IféhlIlgcr un yolurne de suspension 
t(louul:1ire cl un yolullle ùc solution lnnniCJuc rrakhe. ,\giler et laisser 
en contact pendant 10 minutes il la température du lauoratoire. Laver 
une fois dans 1:1 solution snlée la!pponnee il pli 7,2. Centrifuger à 
1.500 t:1ll pendant;) minutes. Hemettre en suspension cn cnu physio­
lo!:;i(lue sous le yolUll1C initial. 

3) Sensillilisatiol/ des hémulÏl's tallnées. - A un yolullle de la 
suspension d'hé!llaties tannecs, ajouter .t volullles de la soluti·)H dc 
fradioll lA. Laisser en contact Lj minutcs il la tcmpérature du laho­
ratoirc. Laycr une rois dans lc sértllll de lapin dilué au 1;230. Centri­
fuger ù l,;jOO t '!l\ pendant 3 milluks. HClllettre Cil suspension dans ce 
même sL:rtlln suus le \'olulIle inilial. On a aillsi ulle suspension globu-
laire il 2,:1 °/0. ' 

:\. B. - Signalons 'lue la température ambiante, au cours <le 
tous nos c'ssais oscillait entre 28° ct 32°. 

Il faudrait recommencer les opérations précédentes si ail cours 
c!c<; manipul:diollS on obsenait \l'IIC hémolyse l1lèllle létière. Cettc éYen­
lualité ne s'est cependant jamais présentée au cours dc nos nombreux 
essais. 

Ln sllspL'nsion globulaire sensibilisl'c ne se conserve que peu 
de tClllpS cl après :n heures il + ·1°, on note fl'é(lucll1ll1ent un très 
léger degrè d'hémolyse. 

-1) Erc:clltio/l de la Rh/clioTl - népartir dans les tubes ù hémo­
lyse les dilutions crois~:'lI1tcs de sérum il tester, sous un "olume de 
0,5 cc. Ajouter la suspellsion globulaire sensibi'lisée i\ raison ùe 0,05 
cc. (1 goulle) par tube. 

- Témoin Eau physiologiq,llC + hém:lties tannées sensibilisées. 

- Témoin Sérulll norlll:11 + hélllaties tannées sensilJlisécs. 

Placer au bain-marie il. 3ïo pendant 10 minutes. 

Centrifllger Ù 1,000 t!1ll pend:lIlL ;) minutes (centrifugeusc cie 
rayon 12 CIll). Happclol1S que :1VCC ulle autre ccnll'ifll;;euse, 1:1 force 
c'"lltril'lI!:c l'st dirrc!cllIl'lIl proportiunnelle :111 di:llllètre cl :111 cnl'I'é de 
la Yite~:;c. 

:1) r,ccl;1f" - D,.".i:\ au sortir du Il:li;1-1l1:1ri(~, (hns Ir.s tllhes 
l";ïl"'ll,."\l Pili!lii''i. 1';/,.)11I.: i lidÎ(1:\ de:; hi"/l:;llie~ 'isl \i,illk :\ t'lt'il Ill!. 

-- l'rl'!.'I;"'" /",'11/1'(': 1',,:,:"l:ij';!')'WI'1' I,~ (',!ln[ VII' q::clljlJL's ~e­

~·.:I!~;:-.~· ! "',\\~',~:., S~!~· Il~ ;',.;1'1:1 ;111 l:lliV. 

( -; i- . \ JI.; l'\lllJl ~e "," /' 

...• 1.' : ~ , ! ',,1 
, 

. : ~ ; : ~ ; ! t ~ qt! 
" 
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tranchent sur le fOlld clair du lillllÏde. 

Dalls les tuhes IIl'~atifs ct témoills (0), la rééll1ulsion du 
culot est pillo; dillkilc cl les hématies sc rClllcttcnt Cil suspcllsion de 
fa<;on hOlllogl'Ill'. 

A "ce les tubes pn:sclltant des degrl's intel"lll(:diaires de posi­
tivité (+ + + Ù +), la grossellr des agglulill:lls \"a en dimilluanl cl l'Il 

même tell1ps le liquide de susl'\'Il;;ion deviellt de plus l'II ·pllls trouhle. 

Les agglutinats rési~tl'Ilt parfaitel\lenl ô une rlgitatioll [orlc. 
La ll'dure sc fait ù ("U'il IlU cl 011 peut cOlltroler. les tubes faiblelllent 
positifs en employant la loupe x 5. 

- Deuxième lecture- : l'lacer les tubes sur Ull pGr~oir cl laisser 
sédimenter spoiltallrlllenl il + ~o pendant :, à .J he~!Iï?s ou une Iluit. 
Lire alors la ré'lctioll par :qiJl)'l:ciation de la fOlïl1l' UU culol, soit direc­
teillent à l'œil nu, soit rlU miroir concaVll. 

Dans les tuhes positifs + + + + d + + +, les agglutinats 
sont rama!-sés :lU cClItre du tul)c. 

Dans les tllhcs )lo"itir~ + + rt + 1 on a un aspect du type 
virus milice eouclll! glolJ\lhlire a\·(~(' présence, de fins ~lt(~llIliIlHls. 

Dans lcs tubes négatifs ct témoills, lu sédimenlation se fail 
en forme tl·anlleau cl cn pastille. 

- Cette dCll\.ièllle lec.lme controle la prellli~re; elle est pour 
con firmer la posi t i vi té du ty pc +. 

N. B. Les plallches 1 ct 3 illustrent pnrfaitcme'nl l'exposé 

précésJ e ni. 

• • 

B-HESULTATS 

Dans une première série d'essais, nous avons testé par lcs 
deux réactions d'hémagglutinalioll protéiniql1c e~ d'agglulinalion (nous 
en donnons la technique dans notre prochnin li·ayail ): 

1) des sérums ùe lapins failJlelllcnl illllllunisés. 

2) des sérums de lIlériollS ayant résisté ù la contamination 
ex péri mentale. 

Les résullats ohtenus sont condensés dans le Tahleau 1. 
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F,,[ellr COT1I}Jnlh des Hhwlio/lS i/'J1hllaf/!I[lIlinalio!l 1,/"ot(:init[lle ct d'.4yyllllilltl/ioll. 

I,CC/lIf(~ directe 1,(11' agi/lllioll o}Jrh: ccJ:/rifu!falion. 

II ém:lg:.;i ut ination protéin i'luc Agglulin:ttion 

1 
1 

~)Cr .. ~r!! i l l 1 1 1 1 1 1 l 1 1 1 1 1 1 1 
1 - 1 - - - - - - - - - - - -

:WU ~()() 1 4UO :.:;r; 1 50 !OO :WO :lOO 40l) :-;00 IliOO 32110 10 ~O 50 WU 
: 1 1 1 1 

1 1 
1 j 

T_ l ;) 

1 

4 4 4 4 4 ;) 2 1 2 3 4 4 3 2 1 

1 

2.- ,) ~1 1 .:1 4 3 3 2 1 3 4 4 4 2 1 
1 
1 

1 
; 4 

1 

3 2 :2 1 .. . '. 

~,.1 ~ -1 4 3 2 1 :i 2 1 
i 

~.~ 
., 3 1 2 " 1 

1 
1 
1 

-l, :),:2, I: indiqucnt l'intensité de la Hl'action: J'('spcdiYcllll'nt ++++. +++. ++. +. 
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On voit donc quc les tilres oht(,llus pnr hélllngglulinalion SOilt 

au 1II0ins l'Il Illoyellllc cinq fois supériellrs il ceux décelés p:lI' l':lg~lu­

tillalioll, de plus Ull dcs sérums l'st sClllel1]('lIt + ft l'hélllaggllllillation. 

Par:1lll~lcmclll 22 sc;rul1lS normaux d'holllme, de lapin, de 
cobaye ct de IlH;rioll onl toujours fourni des résullah Ilègalif's ù des 
diluliom, de I,'~ il 1:;>. 

D'nuire pari dans une série d'essais, nous :1YOI1S rechrrrhé 
l'évoluliol1 de la rénc-tiol1 d'hémagglulillatioll proléilliqlle d,c'z deux 
lapins n':lyalll reçu par voic inlrawineuse, qU'I!Ill' seule injL'ctioll de 
bacillcs )Ic'sl('ux E\", culLivés fi :iï~, il la dose de (),~;I cc d'ulle ('mul­
sion Ù 1 milliard de gcrll1e~, Le Tahle:lu 2 résume les rc':sutlal~ 

obl(,l1us. 

TADLEAU 2 

E/iollll;on de /CI n:nrlioll à /a slIite d'Ilne SCille inj(,rtion 

inlrrl/leillC'lIse ci deux lapins. 

Sérum 1 + 1 + t ~ II~; [0~ li(~[I.1 ~iJli~.JJ(~:J d01~(~:L-~!)[~ 
Lapin 1 

1° jour 

5° jo\ll' ·1 3 2 1 

-8° jouI" nf nf 3 4 3 2 1 

12° joUI' Ilf nf Ilf nf -3 4 4 3 2 1 

Lapin 2 . 

1° jour 

5° jouI" 3 2 1 

8° jour nf nf 2 4 4 4 2 1 

12° jon\" nr nf nf nf il 4 4 4 3 3 1 

Il f : non fai t. 4,3,2, 1: indiquent ]'ilJlèll:;ité de la Héaction : 
1 

res )lccti ,"cm en 1 ++++, +++, ++, +. 
1 
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Cc lableau montre donc ft la fois la précocilé ct la sensibi­
lité de la ré:lctioll, alors q\le la dose injectée élait faible. 

C - DISCCSS(O~ 

Les cOll.,idéralions sui\"<lntes nous ont guidé dans la Jlllse au 
point ùe la réaction. 

1°) Titre cie la sululioll tallfliqlle. 

Etant donné les dilr~rences dalls la prépara lion et b puri fi­
caLiulJ des 'Il'ides 1:llllli'IUl'S de lIIarque di!T~rc/ile, il c!:IL nécl'ssairc 
de l'l'chercher la conccntratiol( optima dc l';lcide lannique choisi. A"ec 
LH.:ide tfll!ni<[ue purifié 'JlIC nous :1Y0IlS t'lllploYl': r, .\(·ir\\l1ll tnnniclllll 
pm. le\". - Garlitz - Deutschland)), le taux .. de 1 p. Ij.OOO nous a donné 
les réultals les mcilleurs; c'est celui que n"lls a\"ons :1dopté. 

'20) Titre de le soll/tioll sem'illilisal1te. 

Les t:1\IX de 1 mg Illl ft O,ïi1Ü mg/Ill! de l'l'action lA donnent 
des rés.ultals du mèlllc ordre de gr:1l1deur. :\ des concentralions moins 
éle\"ées. la ZQnp dl' positiyilé baisse sl'llsiblclIlent. cependant on a en­
core une hémat(gllltilwtioll apprécia bIc avec;) Illlllgjllll d'antigène. 

Le tableau 3 résuJlIe nos cxrl~rielJc(,s. 

TABLEAU 3 

lnfTlIellcc du titre de la sollltioll sensibilisante. 

mg/ml de 
fraction lA 

+ 
-). 

t-

!. 

, 

\I)() 

+ 1-+ 

-~ .. i· .. j-

). .). )-

! 

,1. ) 

:!ilO 

~l· -1- -1-

-1- -!.- 1 
T 

1· -1-

-1-

, 

tO() RI1() Il ion 

.J- )- -1- 1-+ + + +- ++ 

+ ·1· -r -H- '1--)-+ ). + 
-1- -!- t- -i- I- )- -1-

). !. 

B~OO 

+ 

+ 

_.' ____ ...... _1 
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Des doses très faiLles de fraction JA proYoqllL'nL dalle encore 
la forlllntion d'H~;gllltilln\s. Ln forll1ation d'ftuJl1til1nts, ù!Jser\'l'(' e\ccp­
tiollllellcllH'nt par Jloydell (!l) cl .i~lmnis OhtCIlIH' par Bonluas et Grdb:l\' 
(1:1) est probahlelllent duc (l'une p:lJ'L à. la spél'iliL:ité el à b purL'lé 
dc l'alltigène utilisé, puisque 110l1S les observolls anc la \l'cllniql!e 
par sédimentation prill1iti\'c employl;e par ces auteurs, d'autre part nu 
facleur ccntrifugation commc nous le "errons pins 10iJ.J. (\'oir planches 

, 1 el 2). ' 

Quel que soit le 1I1(~c:tnisllle de la sensibilis:dilllJ (formaLion 
probable d'lin complexe ncide t:lllni<[lle-protéinc), 011 a il1térêt il ce 
que les opératiolls dc tallnage et de sensihitis:Jlinn soient soigncmcllIl'l1t 
exécuLécs, afin d'éviter des r-:<lctiolls non spécifiques, ébnl dOllné Iv 
comportement pnrtirulier ùes hématies talllH~es et sensihilisé('s, Lri's 
dill'crenL de cclIIi des hcmfdies norlllales. 

3°) Inlluc/l('e dll !OIl/HI[j(' cl cie la scmihilisolioll sur le COIII/JO/'­

temclll des hJI/I({lies. 

Lc lallll:lgt:: exercp UlIC action inhibitrice sur l'hélllOlyst' ct 
l'agglutil"wtion naturelle des hématies, action (lui est encore rellforcée 
par la sensibilisaLioll. 

1) Hémolyse - Le Tablt'au ,1 mo;-,trc l'action qu'cxcr(e le lan­
nage cl la sensibilisaLion sur l'Jd~lI1olysc des héinaLies de moutoll l':!r 
un sérulJ1 lIcuf el non inncli"é (lc lapin. 

TAJ\LEAl; 4 

/lIfT/lcnce dll ta lIl10ge el de la sC/lsi bi Lisa lion su/' l' hrmol yse. 

Dilution 
du sérulll 1 -~ 1 ~ 1 -~ 1 ï~ 

I------------~------~~-------~--------~---

H. 110nnnies 

H. tannées 

++++ 

++ 
Il. sensibil. + 

++++ 

++ 

+++ 

+ 

++ 

-1 -1 
:~:l 

Des réslllLals alialoguC's onL été obtellus :1.\'cc des sr l'lI 1Il S 

d'homme ou de cohaye. L'inactin,Lion des stSl'l1lllS peut donc l~tn' 

supprÎIIlPe dalls certains c:!s, quand on opè're a\'Ce des s6rUlilS di1116~, 

2) .. 4g,q!lllinalion. - l,'cfrcl lllhihiti.1 ur stextrc(; all~:,i ~lIr ï~lg­

glllLÏnation naturelle des hématies pal' les séruJlIs non saturés. COll11llC 
le montrc le 'raLlcau i'i. 
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TABLEAU 5 

Inflllence dl! tallnage et de la sensiùili,Wllioll slIr 

l'afJ!Jllllinalioll lIaturelle. 

Diln tion 
du srrulIl 32 1 ~ 1 .~ 1 -~ 1 -1

1
6 1 

------------:--------~--------7_------~--------~------.--

H. normales ++++ +++ ++ + 

II. tan nées 

II. sensibil. 1 
-----------~--------~---------~--------~----"--~~------~ 

Sif.:llalons que Irs hélll:lties tallllée~, peuH'nt quelqucfois pré­
St'nter l'Ill'ore un c"rtain Ilc~6ré cj'agè:lulinabiiil{' qui se traduil, avec 
des sérull1i )lo~itir, on nl'gntifs, :lU cours' de l:l cl'J1trifug:ltion par la 
présencl' dl' lins aq.dutinats ou au cours de I~ ~I"dilllellt3tion lellte pri­
miliœ par 1I11~ :1:::1-;Iutillatioll du t2t'pe virus, aspect que l'oll retrouve 
~i l'on remplace les sérums par de l'e:lU physiologique. 

Les hématies tannées el semihilisées, Cil pr{'~ence de sérulll 
négatif non saturé (ou Cil eau physioli1;.;iquc) se comportent toujours 
COlllllle \cs héllli1ties normales dans ce même sérum saturé. 

La s[\turatioll des sérums Il'cst donc ras nl\cessaire, cc qui 
é\'ite une opération supplémentaire, ail cours de 1:l(Juellc la perte dE' 
sérum peut être appréci:lblc, surtout qUflrHI 011 opère sur de très pe­
tites quantités, comme c'est le cas pOlll' le mérioll. 

4°) Infl/lence cie la centrifllga/io1l 

La mise au bain-marie pré:llahle (10 minutes à 3ïO) nous n pa­
ru rèndre la réflction plus sensible; déjà :lll sortir du hnin-lIlfll'ic, on 
ohserve une légère agglutination visible il. l'a-il nu (\nns les tubes for­
teillent positirs. 

00115 rlyions utilisé la centrirugation (bns l'héJll[\gglutillation 
r,~lyr,,,irliqlt~ pèstcnsc S:lIIS aucull a'::lill:I::'.~ :ll'pr,\::i:lhlc, ~i\lOn Cf'llIi de 
h ï:'\pidité, Entre tCl1I\J", Sl:c\ld (1:",) ~l ~;!'i,liqllé cette Illt"thoik ,\ b ré­
::di()!l d,: ~\riddkl,;'(),)k et !)II"!):; pt lI';1 u!lkllll que dc,; 1'!"::ulLds SI'IJCI'-
1':"::l!'!CS ~\ CPin (!\.! 1:1 \1]('I:w'!e lUi le, 

})·~"\.r Cl.~lll!·e 1:1 c{·nt:·;r~'.'~:l~.ioil I!~qi:) rh~~111~~.: .I~lufi;l:l~!nll prnl(~i·· 

;:;'IU;\ rr::,L.~Ii:~e :~ lltl,~ :l.(·l~n~l ï~:jlr'it·(·:t!ri(·\~ l·c:I.:;·.!l:l·.ll~l,: q:1Ï : .. ~! tr~ldutt. 

!.- (;ll:tL)t"L:\ 1.i. r:.".,,·t1i~it p.H' :;~~ l;i 1\.'!\1.:·~~~:);.1 ll:1I11:
1 

p:lt': 
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1) la formalio(] d';l;.:glulinals (Lill!. lIll l'lus gralld nombre de 
tubes, le Tableau li cn dOllll~lllt un exemple: 

TABIEAr () 

COllljmraisoll clllrc la Cl'1I1,.i{/I~/{jlioll el la sédillldlLalio/l lellie. 

~clion dc la ('t'lIlri{l1!l'tlilill slIr 1(/ {<Jrllwlio/1 des ayglllfillGls. 

Serum L 1 
(Planches 1,2) 

CCIII rifugn tian 

Sédi III cn tal i on 

IOU 

++++ ++++ ++++ ++ .. ++ 

++,;' +++ ++ + 

+ 

2) corn\lnliYl.'lJ1l'nl l'ubscnnlion d'ngglntinals (même avec un 
sérum failJlelllClll positif) drillS UIlC zone où l'al' sédimentation pril1li­
tive on Ile Ilote qu'ulle a~~llllill;tlioll du type yin:s. 

3) le renforcement ('ollsidér;lhle dl' la cohésion dcs hc'~l11aties, 

UIlC ngitalion sl'yi're ne dissociant p;l~ les flt'gllltin:ll~ formé:s élU cours 
de la centrifugation, alors quI.' l'CIIX olJlelllls par i'-éclil\1tlllalioll primi­
tive le sont aiSl-1l1cnl. 

La Irclurr de la ré:lclion sr Irouye ainsi f:1Cilitl\e.- Elle sc félit, 
comlnc nous l'ayons yu plllS h:lllt p:lr: 

1) \lIH' prelllic\re Il'clurc l'al' agil:!Iion illllllédiatc au sortir dc 
la centrifugL'use. 

2) lIllC deuxièl\1c lectllre. après sl\di1l1Clllation secolldaire, gui 
sert surtout dc yérilicatioll JI~)UI' les Lul)('s faiblem('nt J1o~ilil< 

Ln h·c!ul'l', après rxamcn du culoL aprl's cl'nllïru;~ation (ccn­
trifugeuse horizolltale) ne donlle gu'lIne i(h~c al'Ploxilllali\e dc la po­
sitivité; nOllS Ile l'ayoll!-i pas rl'lcllllC. 

Les pl:-IllchC's l, 2, :i illustrent parfaitel!lent tOllles les considé· 
rations précédentes. 
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lIéllla!Jylul illnl iOIl pur Lelll ri{l/gali()n . 

. :"spect de la réaction après lecture immélliale pnr agitation, puis sédimcnlnlion secondaire 

1 

à + 4° Sérum L 1. 
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ZorJ'~ de r8:lction positive avec agglutinats. Zone de réaclion négative. 
._-_ ........ ++++ +++ ++ + 0 0 0 • • • 1 

Témoin 
sérum 
normal 
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llhllGgyllltinalioll par sédimenlatiol! primitive. 

~lème sérum que planche 1. Aspect de la réaction après sédimentation primitive 3 la température 

du laboratoire pendant une nuit. Sérum L 1. 
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Zone de réaction positive 
type :lggllllinat. ' 
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Zone de réaction 
du type virus. 

Présence d'agglutinats après agitation: 
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PLA:-\CIIE 3 

Hél1l(/gglutinal;on por cenlri{lIgalion. 

Aspect de la réaction après lecture illlmédiaLe par agi ta Lion et 
séclimr~llLali6n secondaire pendanL une \luit à la tempéraLure ùu la­
boratoire. 

Sérulll L 2. 

.' - O· 
i / 

.~ " .. 
") '\ 1 .. , 

~ .. ':' ........ , 
~ .... " ,;~_/ \ . ~,;'jf tj1~ "'~. 

1 1 1 1 1 
--

200 400 SOO 1.1500 3,200 (t-lOO 

type: Aggl. 
néaction posiliye Héact. 

HéacLion négative Virus douteuse 

Présence d'agglutinats à la lecture directe par ngilation: 

+++ ++ + 
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D - HESt';<'JE ET CO~CLt:SION 

L'hélllngglutinatioll protéinique, appliCluée à b peste, donne 
ulle réaction bien supèril'III'C aux :llltres réactions sérologiques et en 
particulier ft 1:1 rl;actioll d'nggllllinatioll, 

Elle sc cnrnclél"::;c p:1 r: 

1°) "ne f,rrClltioll facil/!, non' seulement p::trce CIuC les incidenl~. 
techni(IIH'S au cours de la pn;paration des hèmatics SC'lIlhlC'llt C':\('.('p­
tiolll1('ls, Ill:lis cncore pnrcc qllC' le tann:lgc ct la sensibilisation des hé­
lIlaties c~:erCl'llt IIne action relllarquable inhibitrice sur l'hémoly~;c 

et l'agglulin:llioll nntmcllc des hl~Jllalics de moulon par les sérums, ce 
qui permet, tout au moins, de supprimcr la satur<ltioll des sérums à 
tester, 

2") I/IlC grantlc sC/lsi/lilité CJui p;lrail duc ft OC'IIX canses: 

a) l'emploi (rI/II (//ltiY('lIc très flll rifir , frnctioll 1..'1., ne contenant 
des polysaccharides qu'cn f;lilJle proportioll, On élimine de ce fait la 
fixation po!'silJle d'autres sub~l:1nccs proléiniques non sp:'ciflqucs, la 
l'(oactiolJ nc f"isant plllS apllL'1 qu'ù l':uilif.;ène d'cnYClo]lpc, itnlllullir.:Ult 
cl spécifique, La partie glueidique, clont le rôle dans lil1l1l11111ifation 
antiJlc~leuse est disculee, n'intC'ryienL pas lou! au moins directelllcnt, 
non seulemenl du fail de ln fixaI ion l:lIlni(llle préalable, Illais aussi du 
rait qlle la fraction 1..'1. ne sCllsilJilise pas les hématies dalls la méthode 
polyosidique classique, En pl'atiqllC', l'utilisation d'un antigènc pm sc 
traduit déjù par la formation d';lggllltinats dans la zOlle de forle posi­
tivité (++++ ct +++), 

Il) l'clllp/oi de [a centrifllgatioll, qui renforce encore la rènclion 
ct permet l'obtention d'agglulinats dnns toute la zone de positivilé 
(++++ à +), ft la place d'ulle agglutination du type vinls. 

Par voie de conséqucnce, celle réaclioll permet: 

1') la dètecLion précoce de taux faiLles d':\Ilticorps (\Taisclll­
hlahlelllellL précipilines) alors que la réaction d':igglutillntion est Cllcore 
négalive, 

2°) l'obtention de taux de positivité en inû)"Ci1i1€ cinq fois ~n­
péricurs à ceux fournis pitr l'aggiutiuatioll. 

Il serait intôrcs~;:llll de pouvoir étuùier le comportcmcnt des 
autres fraelioll!> antioéni(}Ilcs isolécs à partir du hacille pesll~\!x: 
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rr,iclion lB, ;i!ltigènc d'Amics, antigène A de Seal ct leur scnsibilité 
(!,1I1S cc type de réaction. 

La réaclioll d'hémagglutinalion proléiniquc semble applicable 
à tous les lests de l:Jbor<tloire ct, él:1.nt dOllné sa précocité ct sa sen­
si hil i lé, (>ga le ment aux tests dc cli BiC] ue, d'épidém iologie et d'épizoo­
logie. 

Institl/t d'RIal des Séruml et Vaccins d'Hcssarek 

-/llstitl/! Ra:i - cl Institut Pasteur de l'Iran 
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